
 

 

 

 

 

Le comité de pilotage du Cluster Herbe 

La responsabilité du ministère en charge de l’agriculture ne 
saurait être engagée  

Avec le soutien de :  Le comité de pilotage du Cluster Herbe 

 
 

Colloque Cluster Herbe 25 novembre 2025 

COMPTE RENDU 

Hôtel de Région, Clermont-Ferrand  

9h30 – 16h30  

61 participants (75 inscrits)  

1. ACCUEIL ET INTRODUCTION  

Bruno DUFAYET, agriculteur et élu référent SIDAM, ouvre la journée en remerciant l’ensemble des 

participants, intervenants et partenaires pour leur présence. Il rappelle la vocation du Cluster Herbe Massif 

central, dont la mission est de soutenir l’innovation, encourager la coopération et accompagner la montée en 

compétences autour des systèmes herbagers et pastoraux, que cette organisation est unique en France et 

fête ses 10 ans. Il souligne le fil conducteur de la journée : « Innover pour des systèmes herbagers et pastoraux 

résilients et durables ». 

Bruno DUFAYET présente ensuite le programme général de la matinée, en donnant les grandes lignes : 

1. Table Ronde composée de  membres du comité de pilotage du Cluster Herbe Massif central, moment 

de partage  de leur vision des enjeux liés aux systèmes herbagers et pastoraux. 

2. Présentation de six projets, illustrant chacun l’un des trois thèmes du colloque : 

o Résilience et connaissances techniques des systèmes, 

o Attractivité des filières en lien avec la formation, 

o Communication et sensibilisation auprès du grand public. 

3. Ateliers de l’après-midi, moments d’échange et de co-construction pour faire émerger enjeux et 

besoins autour de ces mêmes thématiques. 

4. Restitution des travaux, suivie d’une synthèse et d’une conclusion de la journée. 

Il termine en mettant en avant l’importance de la mobilisation collective, du dialogue et du partage 

d’expériences pour faire progresser les systèmes herbagers et pastoraux.  
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2. REGARDS CROISES SUR LES ENJEUX DES SYSTEMES HERBAGERS ET 

PASTORAUX DANS LE MASSIF CENTRAL 

Table ronde : Christine VALENTIN (élue référente SIDAM), Bruno DUFAYET (élu référent SIDAM), Eric 

BRUGIERE (ANEM), Claire MOSNIER (INRAE), Maguy JOURDAN (EPLEFPA des Hautes Terres).  

Introduction  

Christine VALENTIN a ouvert la table ronde en soulignant l’importance de maintenir les systèmes herbagers 

dans le Massif central et de valoriser au maximum l’herbe, ressource essentielle pour l’autonomie fourragère 

et alimentaire. Une prairie naturelle bien conduite s’améliore avec le temps : le pâturage l’enrichit, le 

surpâturage la fragilise, rendant la recherche d’un équilibre indispensable. 

Elle a également insisté sur l’intérêt des dynamiques collectives pour l’installation et la transmission des 

exploitations, qui permettent de réduire l’isolement, de diminuer le travail d’astreinte et d’améliorer l’attractivité 

du territoire. La valorisation de l’herbe et des produits issus des prairies, tant sur le plan qualitatif 

qu’économique est un axe fort, illustré par des projets comme MONTLAIT et ALT. 1886. Enfin, elle a rappelé 

que le climat et l’herbe peuvent fonctionner en synergie, à condition que les pratiques agricoles soient durables 

: l’herbe devient ainsi un levier de durabilité, de modernité. 

◼ 1. Résilience et durabilité des systèmes herbagers et pastoraux 

Eric BRUGIERE (ANEM) rappelle que l’herbe constitue une ressource économique majeure pour les 

territoires de montagne. Selon lui, la production a diminué ces dernières années, et certaines zones se sont 

embroussaillées à la suite d’une décapitalisation excessive du cheptel. Il attire également l’attention sur le 

vieillissement des éleveurs, soulignant la nécessité de développer des systèmes résilients et attractifs, rôle 

que joue le Cluster herbe Massif central en coordonnant les volets techniques, économiques et sociaux à 

travers les échanges avec les partenaires et acteurs du territoire. Il insiste enfin sur l’importance de 

comprendre les enjeux de la désintensification des systèmes herbagers face à l’instabilité économique, tout 

en prenant en compte les aspects stratégiques de l’agriculture à l’herbe et de son environnement, tels que le 

maintien des tissus économiques locaux, l’attractivité touristique et le renouvellement des générations. 

Claire MOSNIER (INRAE) revient sur les travaux de recherche de l’institut concernant les aléas auxquels 

sont confrontés les systèmes herbagers, qu’ils soient climatiques ou socio-économiques, tels que la 

fluctuation des prix du pétrole ou les effets du libéralisme. Elle souligne l’importance de mobiliser de manière 

complémentaire différents leviers pour absorber ces aléas : gestion des stocks pluriannuels de fourrage, prise 

en compte des besoins de trésorerie pour limiter l’exposition aux risques, choix de races rustiques ou 

d’espèces moins sensibles, diversification des cultures et des ateliers, voire recours à l’irrigation, bien que 

cette solution soulève des débats et des complexités supplémentaires. La sécurisation par des mécanismes 

extérieurs, comme la contractualisation de la luzerne ou l’organisation des filières entre acteurs, ainsi que la 

mutualisation des risques via l’assurance, sont également des pistes explorées. Plusieurs projets, tels 

qu’AP3C, APORTHE, ou ceux sur la biodiversité des prairies et la luzerne, illustrent ces approches. Elle insiste 

enfin sur la nécessité de combiner durabilité économique et environnementale pour développer la résilience 

des systèmes herbagers, en mettant en lien biodiversité, efficience et robustesse face aux aléas. 

Christine VALENTIN souligne que, sur le terrain, les éleveurs mettent en œuvre des pratiques visant à 

renforcer l’autonomie et la robustesse de leurs systèmes : réduction des chargements, optimisation génétique, 

utilisation de méteils, ajustement des dates de récolte ou encore mise en place du pâturage tournant. Selon 

elle, cette gestion à moyen et long termes permet non seulement de faire face aux aléas, mais aussi de 

construire des systèmes durables et adaptatifs sur le long terme. 
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◼ 2. Attractivité des filières et formation  

Maguy JOURDAN a abordé les enjeux de transmission et de formation dans les zones de montagne et le 

Massif central. Si la transmission intergénérationnelle reste fréquente, l’attractivité est en baisse : les effectifs 

scolaires diminuent, certaines classes de lycées agricoles risquent de fermer. 

Elle a souligné la difficulté pour les jeunes issus du milieu de s’intéresser aux enjeux liés à l’herbe et au sol, 

et au travail d’astreinte. Pour communiquer positivement, il est essentiel de mettre en avant les technologies 

et la robotisation, qui allègent le temps de travail et la pénibilité, rendant le métier plus attractif. L’élevage 

herbager répond par ailleurs à des enjeux sociaux et territoriaux, offrant une dimension de sens au travail. 

◼ 3. Sensibilisation et communication  

La table ronde a également souligné la nécessité de réexpliquer le métier d’agriculteur dans toute sa 

dimension et de le défendre auprès de la société. Les agriculteurs jouent un rôle central dans la vie des 

communes rurales, qu’il s’agisse des écoles, des services de secours ou d’autres activités locales. 

Face à la polarisation des débats « pour/contre », la communication doit être objective et pédagogique, 

non seulement à destination du grand public, mais aussi au sein des territoires où une faible part des actifs 

est directement liée à l’agriculture. Christine VALENTIN et Bruno DUFAYET ont insisté sur l’importance pour 

les éleveurs de communiquer positivement sur leur métier. Une telle démarche favorise l’attractivité des 

professions agricoles, encourage l’installation de jeunes en dehors du cadre familial et, plus largement, 

revalorise les systèmes agricoles en insufflant vitalité et image positive aux territoires. La profession doit 

s’emparer de cette mission et mettre en lumière ses multiples contributions aux enjeux économiques, sociaux 

et environnementaux. 

3. DES PROJETS, DES RESULTATS : S’INFORMER ET ECHANGER SUR LES 

ACTIONS MENEES SUR LE MASSIF 

◼ 1. Résilience et renforcement des connaissances techniques des systèmes  

• AVEENIR – Collectif Eleveurs Autrement, Guillaume BEAURE, 

eleveursautrement@yahoo.fr 

Le projet AVEENIR qui avait pour but en comparant approche académique et 

paysanne de rendre plus fort les premiers résultats obtenus lors de précédentes 

expérimentations sur troupeaux et prairies, nous a permis de faire 32 suivis de fermes 

supplémentaires côté recherche ou d’Eleveurs Autrement. 

Les résultats de ces suivis ont confirmé les premiers dans l’efficacité des diagnostics paysans de 

l’association. Ceux-ci consistent en une traduction des troupeaux et prairies. En ressort notamment la 

possibilité de réduire les gaspillages alimentaires et de valoriser mieux les fourrages. 

Cela renvoie au-delà à une baisse des pressions pour la mise en production des prés et plus de résilience 

face aux aléas climatiques. 

Les diagnostics paysans de prairies permettent par des indicateurs terrain de déterminer, 

leur historique, leur élan de vie et leur capacité à revenir vers des expressions meilleures en 

production et résistance aux aléas climatiques. A chaque fois les éleveur.ses ont des 

indicateurs à suivre pour évoluer positivement avec leurs nouveaux choix techniques.  

mailto:eleveursautrement@yahoo.fr
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• Adapter les Pratiques Culturales au Changement Climatique 

(AP3C), Laurence ROMANAZ, 

Laurence.romanaz.sidam@aura.chambagri.fr 

 

Un projet développé pour mieux comprendre les défis du changement climatique auxquels les exploitations 

agricoles de Massif central seront confrontées et donner des outils d’adaptation aux agriculteurs. 

Basée sur une méthode unique pour décrire l’évolution climatique qui se produit réellement sur le Massif 

central, incluant des indicateurs climatiques et agro-climatiques applicables sur le terrain (résultats 

cartographiés au pixel 500m) AP3C a été créé pour répondre aux besoins des agriculteurs de mieux 

comprendre comment va évoluer leur exploitation à l’horizon 2050.  

En alliant compétences climatiques grâce à la présence d’un climatologue qui a développé la méthode et 

qui accompagne le projet depuis ses débuts, et les compétences agronomiques des conseillers de chambres 

d’agriculture, AP3C est un véritable atout pour le Massif central, son agriculture, les filières mais aussi les 

territoires. Les conseillers des chambres d’agriculture ont pour rôle d’accompagner les agriculteurs dans leur 

réflexion et de les aider dans leur choix d’adaptation face au changement climatique. Les équipes du SIDAM 

et des chambres d’agriculture proposent aussi leur expertise sur le changement climatique auprès des 

collectivités ou autres structures qui souhaitent bénéficier de ces données. 

Partenaires : Le SIDAM et 11 chambres d’agriculture du Massif central : Allier, Aveyron, 

Cantal, Corrèze, Creuse, Loire, Haute-Loire, Lot, Lozère, Puy-de-Dôme, Haute-Vienne. Au fil des 

projets : IDELE, INRAe, Pôle Fromager Massif central... 

◼ 2. Renforcer l’attractivité des filières en lien avec la formation dans le Massif central 

• ACTIFE : Accompagner les transitions et l’installation dans le Massif central 

par la formation en élevage, Alexis BRUHAT, alexis.bruhat@educagri.fr 

Le projet ACTIFE, soutenu par France 2030 et le Conseil Régional d’Auvergne-

Rhône-Alpes, répond aux enjeux du renouvellement des générations dans la filière 

bovine. Doté d’un budget de plus de 6 millions d’euros sur cinq ans (2024-2029), il 

vise à mettre en place des actions pour améliorer l’attractivité des formations en 

élevage et enrichir les formations pour être au plus près des enjeux actuels et de 

demain. L’objectif est aussi de promouvoir des pratiques d’élevage durables et 

résilientes. 

Piloté par l’EPLEFPA de Brioude-Bonnefont, ACTIFE rassemble une vingtaine de partenaires 

(établissements d’enseignement, recherche, coopératives, institutions). Le projet s’articule autour de quatre 

axes : améliorer l’attractivité des métiers de l’élevage, moderniser la formation des enseignants et 

professionnels, développer des systèmes d’élevage durables adaptés au Massif central, et innover dans les 

dispositifs de formation.  

Les quatre grandes thématiques du projet sont divisées en 9 groupes de travail. Ces 

groupes de travail ont lancé leurs travaux. A l’heure actuelle, après seulement 1 an du projet, 

des actions ont eu lieu pour arriver aux livrables définis en utilisant la méthode innovante de 

« design thinking ». Des outils, livrables et enseignements seront disponibles dans les 

prochains mois. 

•  

mailto:Laurence.romanaz.sidam@aura.chambagri.fr
mailto:alexis.bruhat@educagri.fr
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• Astrav’ovins : Alléger le travail d’astreinte en élevage ovin lait et ovin 

viande dans le Massif central, Sophie HUBY (Ovins Viande), 

sophie.huby@elevage-occitanie.fr, Carla GAVA (Ovins Lait), 

carla.gava@elevage-occitanie.fr 

 

Le temps passé à l’alimentation des animaux est une des composantes du travail d’astreinte. Pour gagner 

en souplesse de travail, de nombreux éleveurs cherchent à l’alléger au quotidien. Ce projet a pour objectif 

d’identifier les marges de progrès directement dans les élevages puis de les tester en sites contrôlés (fermes 

expérimentales) et dans les élevages commerciaux. 

Ces innovations sont des facteurs d’amélioration de l’organisation du travail et donc de l’image de la 

production ovine. Ils permettent ainsi d’améliorer l’attractivité de la filière, indispensable dans un contexte de 

renouvellement des générations. 

Le projet a été scindé en plusieurs parties : 

1/ Définition du travail d’astreinte et détection de pratiques innovantes en exploitation pour diminuer son 

impact basé sur des enquêtes. 

2/ Expérimentation de pratiques innovantes sur les différents sites expérimentaux engagés dans le projet 

qui ont été consignées sous forme de 6 fiches techniques et/ou vidéos. 

3/ Test des innovations en élevage pour s’assurer de la réplicabilité des innovations ci-

dessus. 

4/ Communication : diffusion des résultats sous multiples formes accessibles sur le site 

de l’IDELE 

◼ 3. Sensibilisation et communication auprès du grand public  

 

• Coccinelle : CO-Concevoir avec les CItoyens un Nouvel ELevage 

Laitier Ecologique de montagne, Marie VICONGNE, 

marie.vicongne@inrae.fr 

Né en 2018, le projet de recherche participatif Coccinelle a pour objectif de 

reconnecter élevage et société, par le biais de la recherche et favoriser la 

durabilité des systèmes d’élevage laitier de montagne dans un contexte de 

changements globaux, d’incertitudes et de controverses. Pour ce faire, le projet se veut ambitieux en incluant 

notamment des éleveurs et des citoyens dans la co-construction de solutions. 

Ce projet se concrétise par diverses actions telles que : 

• Une expérimentation système menée au sein de l’Herbipôle INRAE de Marcenat, nommée Marcinelle ; 

• Le travail de thèse de Philippine COEUGNET traitant la question « Comment co-concevoir des systèmes 

d’élevage éco-citoyens avec une diversité d’acteurs, dont des citoyens ? » ; 

• Un réseau d’initiatives permettant de tester des pratiques au sein de fermes commerciales et faire un 

partage d’expérience ; 

mailto:sophie.huby@elevage-occitanie.fr
mailto:carla.gava@elevage-occitanie.fr
mailto:marie.vicongne@inrae.fr
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• Des actions de sensibilisation auprès des citoyens ; 

Désormais, les principaux challenges relèvent de la capacité à imaginer une suite, continuer à saisir les 

opportunités, tout en maintenant un ancrage territorial fort, notamment pour poursuivre la connexion entre 

élevage et société et pour renforcer la valorisation des veaux laitiers né sur le territoire. 

Le projet a été freiné par des attentes différentes entre acteurs, des difficultés de recrutement notamment 

des acteurs de l’aval, des contraintes financières de nos partenaires et une disponibilité limitée des 

participants. Ces obstacles ont toutefois permis d’apprendre que la co-construction nécessite du temps, de la 

confiance et que l’appui de personnes ressources est indispensable. Le processus participatif a entraîné un 

changement de posture, marquée par une reconnaissance accrue de l’expertise des techniciens et une remise 

en question pour les scientifiques sur leur manière d’expérimenter et de transmettre. L’ancrage local s’est 

quant à lui renforcé grâce à l’implication de la mairie, de l’école et des habitants de Marcenat. 

Enfin, le projet a produit des connaissances nouvelles pour chacun : compréhension de 

la complexité du métier d’éleveur laitier pour les citoyens, l’approfondissement technique 

pour des éleveurs et conseillers, et le développement de compétences d’animation collective 

pour les scientifiques.  

• DURAB’EL – ELEVAGES HERBAGERS DURABLES, Cyril GUERIN,  

    contact@pature-lefutur.fr 

 

Projet comportant 2 volets ayant 2 objectifs : 

• Mener une réflexion de moyen/long terme sur l’avenir de l’élevage du MC 

• Communiquer sur les systèmes d’élevage du Massif central durable et 

vertueux = Pâture 

 

Communication à destination du grand public 

Comment valoriser auprès du grand public à travers un plan de communication, les systèmes d’élevage 

herbagers dans le Massif central ? 

En créant une démarche qui porte un nom sans équivoque permettant de s’adresser au plus grand nombre. 

Objectifs principaux : 

• Expliquer ce qu’est l’élevage herbager du Massif central, 

o Quels atouts pour notre territoire ? 

o Pourquoi le défendre et le protéger ? 

• PÂTURE, devient une marque ombrelle de valorisation des systèmes d’élevages herbagers dans le 

Massif central.  

Cette nouvelle démarche est amplifiée via une vaste stratégie de communication qui s’appuie sur du 

contenu créé spécifiquement, dédié à cette nouvelle identité visuelle : 

• Livre blanc 

• Spot Pub de 20 secondes « cette prairie, c’est aussi la vôtre »  

• Websérie « Chloé dans les prés » 

• Présence sur des évènements types grand public pour communiquer directement 

avec les visiteurs 

Enseignements : Rencontre de personnes à l’écoute, souhaitant échanger sur le sujet, 

parfois avec des a priori potentiellement levés grâce à la discussion. 

  

mailto:contact@pature-lefutur.fr
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4.  SYNTHESE DES TEMPS D’ECHANGE DE L’APRES-MIDI AUTOUR DES 

TROIS THEMATIQUES  

Cette synthèse porte sur les trois ateliers de l’après-midi, organisés autour des trois thématiques du 

colloque. Chaque atelier a réuni une vingtaine de participants. Les échanges ont permis de dégager les 

principaux enseignements présentés ci-dessous. 

1) Résilience et renforcement des connaissances techniques des systèmes 

◼ Enjeux et défis identifiés :  

• S’adapter à un environnement en mutation (climatique, économique, social). 

• Promouvoir une démarche ascendante portée par les éleveurs et les systèmes herbagers/pastoraux, en 

renforçant les échanges avec les acteurs du territoire. 

• Améliorer la communication entre tous les maillons afin de soutenir la résilience et la durabilité. 

• Donner du sens à ces enjeux pour l’ensemble des acteurs, chacun selon ses réalités. 

• Intégrer la question cruciale de la transmission et de la reprise d’exploitation, en lien avec la durabilité des 

systèmes. 

• Maintenir l’attractivité du territoire rural et mieux associer le grand public aux enjeux identifiés. 

◼ Enseignements et retours marquants : 

• Intégrer partenaires de l’aval et partenaires techniques pour bénéficier de leur innovation et de leur 

expertise. 

• Favoriser le croisement des savoirs et le partage des pratiques, y compris avec les scientifiques, dans une 

démarche collective. 

• Valoriser les lieux d’échanges entre pairs. 

• Identifier les freins à la durabilité : charge de travail élevée pour les agriculteurs et agrandissement des 

exploitations, rendant les systèmes moins adaptables et plus difficiles à transmettre, tout en maintenant 

la production et la rentabilité économique. 

◼ Perspectives et besoins :  

• Renforcer la mobilisation et les collectifs d’acteurs. 

• Améliorer la communication et l’accès à l’information. 

• Définir des indicateurs pertinents, en explorant éventuellement des échelles plus fines pour identifier des 

leviers efficaces. 

• Prendre en compte les écarts entre les attentes scientifiques et politiques et la réalité du terrain des 

agriculteurs. 

◼  Pistes de développement et propositions :  

• Renforcer le travail collectif en impliquant l’ensemble des acteurs du territoire. 

• Connaître, partager et remonter les informations pour valoriser les connaissances et savoirs. 

• S’approprier les nouveaux moyens de communication entre pairs et acteurs. 

• Créer du lien entre agriculteurs et instances territoriales (ex. gestion des milieux aquatiques). 

• Réorganiser les filières locales et développer un maillage local avec les instruments de transformation. 

• Définir un cadre global et cohérent, en tenant compte des attentes des acteurs et agriculteurs, tout en 

adaptant les actions à une échelle fine et aux spécificités des territoires. 
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2) Renforcer l’attractivité des filières en lien avec la formation dans le Massif central  

◼ Enjeux et défis identifiés :  

• Attirer et fidéliser les élèves dans les écoles et structures agricoles. 

• Répondre à l’individualisation et à la perte de sens collectif. 

• Développer la formation aux métiers de l’animation et aux compétences de gestion (RH, comptabilité, 

administratif) pour former de futurs chefs d’entreprise agricole. 

• Surmonter les freins au développement socio-économique. 

• Renforcer les partenariats entre formation et acteurs territoriaux sur ces enjeux. 

• Combattre les idées reçues des enfants issus ou non du milieu agricole pour susciter l’intérêt. 

◼ Enseignements et retours marquants : 

• Intégrer la formation au Cluster Herbe Massif central pour renforcer la cohérence et les échanges. 

• Utiliser les formations existantes pour développer les compétences de futurs chefs d’entreprise agricole. 

• Intégrer la technologie dans le développement pour valoriser les métiers et redonner de la valeur aux 

élevages herbagers modernes. 

◼ Perspectives et besoins :  

• Développer des formations obligatoires sur la valorisation de l’herbe (ex. via VIVEA). 

• Mobiliser les associations et outils existants (GIEE, etc.) pour soutenir les acteurs. 

• Atteindre les 40 % d’agriculteurs n’ayant jamais suivi de formation 

◼ Pistes de développement et propositions :  

• L’herbe compatible avec la robotisation : moderniser les pratiques sans perdre l’essentiel. 

• Développer de véritables compétences de chefs d’entreprise agricole. 

• Positionner l’herbe au cœur de l’alimentation de qualité de demain. 
 

3) Sensibilisation et communication auprès du grand public 

◼ Enjeux et défis identifiés :. 

• Plusieurs axes/cibles en gardant de la valeur dans les contenus : Définir l’objectif ! la problématique. 

• Des freins sur l’image de la difficulté du métier d’éleveur, accentués par le niveau de revenu, l’acceptation 

par la population dans l’environnement → faible attractivité du métier. 

• 1 communication : 1 structure affiliée (accepter de ne pas s’afficher pour le financeur vs transparence). 

• Savoir vulgariser les messages. 

◼ Enseignements et retours marquants : 

• Agence de communication : oser la démarche, avoir les financements, faire de beaux contenus, plan de 

communication avec messages répétés dans le temps et avec régularité… 

◼ Perspectives et besoins en termes de connaissances : 

• Que reste-t-il à faire en termes de communication ?  

• Communiquer sur l’élevage herbager en dehors des seuls produits et de l’économie qu’il apporte : apport 

au territoire (autre que vente directe). 
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• Sensibiliser le public aux services rendus par l’élevage herbager sur les territoires → communiquer sur les 

intérêts des cibles dans le public (SIQO, biodiversité, entretien des paysages, maillage territorial…). 

• Communication sur les métiers d’éleveur et le choix de vie → nouvelle vocation = diversité de modèle et 

mise en œuvre du métier. 

◼ Pistes de développement et propositions : 

• Recenser les intérêts positifs du métier : cibler les messages positifs des élevages herbagers et pastoraux 

du Massif central (organisation du temps, gestion d’entreprise, contact animaux …), reprise foncière 

familiale, environnement, une vie qui a du sens… ne pas privilégier les services de production. 

•  Réunions citoyens pour les faire parler sur leur territoire, leur paysage → intégrer les collectivités 

territoriales. 

• Actions : bienvenue à la ferme ! # Horizon Sancy pour faire découvrir…, forums des métiers sur d’autres 

territoires que Massif central (zones urbaines). 

5. PRESENTATION SUCCINTE DE LA FRESQUE DE L’ELEVAGE HERBIVORE 

DURABLE  

Avant la clôture du colloque, Raphaël POUGHEON (animateur du Colloque) a présenté la Fresque de 

l’élevage herbivore durable. Conçue par le Sommet de l’Élevage en partenariat avec Les Shifters Auvergne, 

VetAgro Sup et le GIS Avenir-Élevage / INRAE, cette fresque a été lancée lors de l’édition 2025 du Sommet de 

l’Élevage, inaugurée par Jean-Marc JANCOVICI. Elle vise à offrir une vision globale de l’élevage herbivore dans 

ses dimensions environnementales, économiques et sociales, à mettre en évidence ses impacts sur les 

territoires et à favoriser la réflexion sur les leviers d’un élevage plus durable. Outil de sensibilisation et de 

dialogue, elle s’adresse à des publics variés. Deux formats sont proposés : une version courte d’environ 15 

minutes, offrant une approche systémique à partir d’un paysage d’élevage, et une version approfondie de 3 

heures, inspirée de la Fresque du Climat, permettant d’explorer les enjeux et d’identifier collectivement des 

leviers d’action 

                                                                                                                             Pour en savoir plus :        

6. CONCLUSION  

Christine VALENTIN clôture le colloque en remerciant l’ensemble des participants pour leur présence et 

leur engagement tout au long d’une journée particulièrement riche en échanges et en partage de 

connaissances. Elle remercie plus particulièrement les membres du Cluster Herbe Massif central, les 

différents intervenants, les agents du SIDAM, ainsi que toutes les personnes ayant contribué, de près ou de 

loin, à la réussite de cet événement. Elle remercie également les partenaires institutionnels et la Région AURA 

pour la mise à disposition des équipes et des locaux. Cette journée a permis de faire émerger de nombreuses 

pistes d’évolution pour l’année à venir, autour d’une diversité de thématiques, avec l’ambition de redonner un 

nouvel élan au Cluster Herbe à l’occasion de ses 10 ans. L’objectif partagé est de porter collectivement l’herbe 

au cœur des exploitations et d’un territoire aussi riche que le Massif central. 
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Professionnels du secteur agricole, conseillers, agents de développement, 

enseignants, étudiants, chercheurs, élus locaux… ce colloque vous est dédié ! 

Rejoignez-nous pour explorer les initiatives du Cluster, découvrir les résultats des 

projets labellisés et partager vos perspectives. Ensemble, identifions les enjeux pour 

l’avenir des filières herbagères du Massif central, échangeons sur vos attentes et 

contribuons à la co-construction des projets de demain. 

 

Programme du Colloque 2025 

 « Innover pour des systèmes herbagers 

et pastoraux résilients et durables » 

 

9h30 – Accueil café des participants 

10h00 – Introduction : mots d’accueil par des représentants du Comité de pilotage du Cluster 

herbe 

10H15 REGARDS CROISES SUR LES ENJEUX DES SYSTEMES 

HERBAGERS ET PASTORAUX DANS LE MASSIF CENTRAL 

Temps d’introduction par des membres du Comité de pilotage du Cluster Herbe sur les enjeux des 

systèmes herbagers et pastoraux du Massif central et échanges sur les façons d’innover pour 

assurer leur résilience et leur durabilité 

 

Le Cluster Herbe et ses membres ont le plaisir de vous convier à leur colloque 

le 25 novembre 2025 de 9 h30 à 17h  
à l’Hôtel de Région, 59 Bd Léon Jouhaux , Clermont-Ferrand 

Accueil des participants à partir de 9h 30 

COLLOQUE 2025 

Innover pour des systèmes herbagers et 

pastoraux résilients et durables 

Inscription gratuite et 

obligatoire 
Avant le 17 novembre 2025 

https://forms.gle/sxGtzF17LbVFdNAe8 

 

https://forms.gle/sxGtzF17LbVFdNAe8


C R  C o l l o q u e  C l u s t e r  H e r b e  M a s s i f  c e n t r a l  2 0 2 5  2 5 / 1 1 / 2 0 2 5  P a g e  | 11 

 

11H00 DES PROJETS, DES RESULTATS : S’INFORMER ET ECHANGER 

SUR LES ACTIONS MENEES SUR LE MASSIF 

Présentation de projets labellisés autour des axes de réflexion du colloque. Ces présentations 

permettront de mettre en lumière les initiatives menées sur le territoire et les enseignements qui 

en découlent, afin d’alimenter la réflexion collective autour des systèmes herbagers et pastoraux 

du Massif central. 

1) Résilience et renforcement des connaissances techniques des systèmes 

◼ AVEENIR- Collectif Éleveurs Autrement : accompagne les éleveurs du Massif central dans le 

partage de savoir-faire, l’expérimentation et la valorisation durable des systèmes herbagers 

et pastoraux 

◼ AP3C- Adaptation des Pratiques Culturales au Changement Climatique : vise à accompagner 

les agriculteurs du Massif central dans leur adaptation au changement climatique 

 

2) Renforcer l’attractivité des filières en lien avec la formation dans le Massif central  

◼ ACTIFE - Accompagner les Transitions et l’Installation dans le Massif central par la Formation 

en Élevage : accompagne la formation et l’installation en élevage dans le Massif central en 

mobilisant l’enseignement agricole, l’attractivité des métiers et l’innovation technique pour 

renouveler les générations et promouvoir des systèmes durables 

◼ ASTRAV’ovins : vise à alléger la charge de travail en élevage ovin du Massif central en 

élaborant et diffusant des repères techniques et organisationnels pour rendre les systèmes 

plus attractifs et durables 

 

3) Sensibilisation et communication auprès du grand public 

◼ COCCINELLE - CO-Concevoir avec les Citoyens un Nouvel Élevage Laitier Écologique de 

montagne : mobilise acteurs, éleveurs et citoyens du Massif central pour co-construire et 

tester des solutions d’élevage laitier innovantes, respectueuses de l’environnement, du 

bien-être animal et des attentes sociétales 

◼ PATURE : met en lumière l’élevage à l’herbe dans le Massif central en tant que modèle 

agricole d’avenir, en valorisant ses contributions environnementales, économiques et 

territoriales auprès des citoyens et des acteurs locaux 

 

 

12h30 : Déjeuner sur place offert par le Cluster Herbe 
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Contact et renseignements : Cédric CONTE– cedric.conte.sidam@aura.chambagri.fr – 06.47.81.09.68 
Pour en savoir plus : www.clusterherbe.fr 

14H00 TEMPS D’ECHANGE AUTOUR DE TROIS THEMATIQUES 

Trois ateliers participatifs seront organisés autour des trois thématiques du Colloque. Ils offriront 

aux participants un espace d’échanges et de co-construction pour partager leurs expériences, 

confronter leurs points de vue et faire émerger des pistes d’actions.  

◼ Mise en place des ateliers de réflexion participatifs  
 

4) Résilience et renforcement des connaissances techniques des systèmes 

Un temps d’échanges et de réflexion autour des leviers techniques, économiques et 

organisationnels permettant de mieux connaître et de faire évoluer ces systèmes. Les participants 

seront invités à partager leurs expériences, à identifier les facteurs de réussite et à co-construire des 

pistes d’action pour accompagner le développement durable des systèmes herbagers et pastoraux 

du Massif central. 
 

5) Renforcer l’attractivité des filières en lien avec la formation dans le Massif central  

Ce temps de réflexion collective s’organisera autour des leviers de l’attractivité et du rôle central 

de l’enseignement agricole dans la transmission des savoirs et la montée en compétences des 

acteurs du territoire. Les participants seront invités à partager leurs expériences et à identifier les 

actions concrètes permettant de soutenir la dynamique de formation, d’emploi et d’installation au 

sein du Massif central. 
 

6) Sensibilisation et communication auprès du grand public 

Cet atelier aura pour objectif de réfléchir aux moyens de mieux faire connaître et reconnaître ces 

systèmes au grand public. Les échanges permettront d’identifier les messages clés, les actions et 

les partenariats nécessaires pour valoriser ces pratiques agricoles, renforcer leur image positive et 

encourager leur soutien à l’ensemble de la population. 

◼ Restitution des échanges issus des ateliers  

◼ Temps d’échange avec les participants 

16H30 CLOTURE ET CONCLUSION DU COLLOQUE  

◼ Retour sur les travaux de la journée et mots de conclusion  

 

 

 

 

 

 

 

mailto:cedric.conte.sidam@aura.chambagri.fr
https://www.clusterherbe.fr/event/colloque-du-cluster-herbe-edition-2023/

